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L .&-Noit-on maintenant à 
| 4 | is. «Clairquellee(tlintention … 
CE -de-ceux quife-ceyurans 
du nom deMonfiurle Prince;come.! ; 


med'vn manteau, empruntés ontiuf 


: quesicy fa@:retentir Le bienpublic, 


| pour cercherfeulementleleutparti- 
 gulier.. ToutclaFrance fçaït, com- 
mé au milieu d'vne profonde paix, 


 foubzl heureux. gouuernement dela : 


'Royne ; quelques Grands {e font re- 


tirez de la Cour, &-commeapres 


_auoir alarmé les peuplées parleur. de- 


part, ils enuOyerEnc jcertain:ma- 
( nifelte à (a Maiefé, danslequeléé-f- 


|gurans à plaifir vn regimefkconfus 
 detoutlcRoyaume, qu'à Teurcom- 
.pte le malade gifant au di@&in'a pas 


ei ee se fecours,: que les 
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aguis & çonfeils JesEftats gencranx 
-eftoient heceflaires comme vn bau- 
exquis, à la reftauration detoures 
chofes.: C'eftoit Jà-vrayement vn 
_pretéxte plaufible’, &lc rendoient 
encorces plus fpecieux, en proteftant 

… qu'ilfdemandoient écfe pretendué 

_ KReformiation fanstimies anfiquaceux 
Enla pour préfiodomlaaliembles fe fe 
letrre  ifoïembaes villes, apotent les peuples 
deMletes efrançers, fafenfisderée paix à 
P.àle Jenrpofit) pour ne Lieutenancerenerale, 
Roync. gouverpomenrdesprountes des plates, 
phsididétent a éluder Paffemblée, fans fe 
foncier datapublique kefomation. Silés 
 <ffe@seuffent refpondipiaux belles 
parollesrie reprockequilsfonta au: 
wugèrèrberoitpascomme if fait 

for léur propre face :n9 cbatéla font 
tiere'dbila; Picardie &derta Chsn- 

pige n'euftpas cftérauasée, nÿne 


feridhs: Ale veille d'vnb” plus gras 

de defohariôn > ff: Dieu: N'a pitié de 

| nous CAr fant Pen’ faut qu'ils fe 
| féienrnifouuenusde cc qu'ils ont pro 
tofté d'abotdp on + Ychawcontralre 
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qu ‘efcriuant dynemain;il trai 


par maniere de dire,le canon.de l'au- 


tre, pour forcer la citadelle de Me- 
_Zieres, dontils fe font faifissn'ayant 
pas tenu à eux qu'ils n’ayent fouleué 


les prouinces., & tiré fecours. des at- 
mes cftrangeres. La Royneineante 


moins comme vn {age Medecin qui 


n ‘apporte pas foudainlecautere àla 


playe; tafcha de les r'appeller.à leur 
denoir, parles plus doux Bcgracicux 
 remedes qu'elle peut trouuer!, en: 


 Hoyant par-deuers eux: Monféur le 
 Préfidentde Thou, lequebefläya de 
conivrer ceftetempefte ; parroutela 
prudence. qu'un perfonnagé de:fa 


 probité &:-candeur y peutontri- 
 büer. En fintils luy donnentparolc 
_des’approcherër devenirà|Suiflés, 
_oùfa Maicftéa eu agreabledetraicer 


 amiablement auec eux; comme da .. 
 merefaiétauècfes enfahsyyenuoyät HwA 


 àcefteffe& Monfeur lé Duc de:Va- 

tadour, &:Monfieut le: Prefident 
Icannin, perfonnes pofées &pacifi- 

ques : Mais ees Meffieurs oublians 
ne re ii 


FT 


17 \ "TT l'EVER 
\./*'ANRE 
ne 
\ 
AY 
1 


A MIE di 4e \ 
toufiours la premiere proteftation 
de faire leurs demandes en pour-, 
poinct & fins armes ; :vindrent ac- 
Tompagnez d nfantetié & decaual- 
lerie, fibien qu'opprimant la liberté 
de ceftepauure ville,ils l'ont mifera- 
blement afferuic foubz leur ioug, 
Toutesfois l'innocence: qui parle 
mefme dans la fournaife ardante. fit 
que les’ deputez de fa Maiefte ne fe 
retirerept point, quoy qu'ils les vif- 
fent les plus forts dans icefte place, 
ains leur.remonftransgenereufemét 
leur denoir,;'ouyrent ce qu'ils defi- 
roientipour eftre contentez en ge- 
neral &eniparticulier, Les articles 
qu'ils -baillerent: pour énuoyer à la 
Foyne:contenoient trois Chefs, 
qu'elle“leur auoit accordez, à fça- 
uoir bConuwocation des:Eftats £eneranx, 

= Du 14, la furfeance du Mariage du Roy € de Mef- 

Auril. dames qu'a lamaorité defa Maïefté,(& 
-non'iufquà la tenuë defdiéts Eftats, 
comme bn a fauflement gliffé dans 
Jesmefinesarticles,à deffein de ren! 
uoyerl'accompliflement de ce Ma- 
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riage aux Caléides Grecques cn le 
dejarmement de part € d'autre, dontiils 
remercierent tres-humblement fa: 


Maiefté Menficurle Prin cé(portent 


Jesarticles) ayant prié Mefüeurs les Ducs 


de Mayenne 7 de Bowllon, de demeurer& 


Sosffens, leur donnant pouuorr dacheuer le 


tracteauec les depatex, pourconuenir de . 


la feureté y liberte defdiéts Eflars, € de 
l'affenrance qu "ils defi irent anotr. dé La fur= 


feance defditis mariages ;-enfemble des 


points qui repardent le defarmement, & 


de l'Eftar auquel les perfonne du Roy 


nos perfonnes demeureront entre cy € la 


tenné defdres Eflats, Charirétres- gran: 


de,& en laquelle Monûfieur le Princé 
ait vrayemétVne œuurede fupere- 
pes comme finaturcllementla 
ere n’auoit pas aflez de foins de Ra 
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garde de fon propre enfant: Car le 


lent à l'entour de luy, conferueront 
f2 Er RENE fi i precieufement, 
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(E RS Et ere Races dela 
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Roy eftant en fi bonnémain com- 
meileft, les Anges du Cicl'quiveils 


AL COR AR: 2 ee 
6. : 


1 
perfonne déMGicac lé Pince il 
crime ail commis, quels ennemis. 
peut il auoir pour a defirer autre 
dans le Royaume, que celle quefon 
extraction luy donne? Qui luy cau< 
fe celieterreur, qui luy fuggere cefte 
mefflance ? Et quand bienilauroit 
offencé leursMaïeftez iufquesla,que 
deredouter la iurifdiétion que tout. 
Souuerain a fur fon fubjeét , la foy 
publique ne feroit-elle pas fr sffitanté. 
pour luy leuer la crainte qu'il en, 
pourtoit'auoir ? Vnc fortereile pour 
inexpugnable-qu'elle peufteftre, le 
mettroit.elle plus à couuert contre, 
Vindignation d'vn grand Roy s'ill'a- 
uoitiuftementencourué? Non, non, 
auoir l'hôneurd’eftre premier Prin- 
cc du fang ; Viuré innocemment à la 
Cour, eftre entre les bras des Fran- 
çois , quisadorent & reucrent cefte 
illuftre qualité }n’auoir en fin autres 
armes que celles du Roy, eft vneaft 
feurance figrande de la vie. des biens 
& dela fortune,qu'il n'y a rié à crainé 
drepour er qui eft fortifié de tels 
r'arn pars] 


rampars à MR. répphtte que 
Torgane qui ietre ces {oupçons dans 


Tamede ce Prince, n p'aytvn deflein 


tout contraire à fes bonnes inten- 
tions,eftant à à la France ce qu'ilyeft, 


“& fi proche parent du Roy,n’y ayant 


rien tantàplaindte en luy que cefte 


trop g grande facilité de prefter l'o- 


rcille: à celuy qu'on fai@ l'autheur de 


tous Ces VACATMES. Car de cela {eut - 


qu'ilfemcefle de fes affaires, tous Les 


François vrayement amateurs dela 


Religion Catholique & de l'Eftar, 
‘nepeuuentauoir les confeils va tel 
homme, que fort fufpc@s., foit pour 


Jalliäce d'Efpagne; laquelle il ne de- 


fire rien tant que de rompre, | foit 
pour la conuocation des Eftars, oùil 
 fe:prepare à autant de fuites: que {es 
 Mibifiresonttonfiours apportéd'é- 
fufions pour ne fe trouuer en aucun 
Concile. Surtout, ilnous ef iuipeé 


encequ'ilaintifté fardämentqu'on. 


accorde à Monfieur le Princelavile 

& le chafteau d'Amboite, lu de 
tout FE deftiné à la nourriture 
B s 
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commeil eft. C'eft pourquoy {a Ma- | 
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Mer du. 
des enfans de nos Roïs. Joint qu 
cefte place a caufe de fon afierte & 
de fon voifinage, pourroit feruir de 
planche à ce bon Confeiiler, pour 
d'autres entreprifes en faucur de {es 
confreres, toutautant de fois qu'à 
fon accouftumtée humeur je pren- 
dra debrouilier, abufant du nom & 
de la qualité de ésufanile Prince, 
Cefte place eften fin flimportante, 
que par le HAE d’iccile il ‘e pour- 
roit rendre Maitre de toutelariuic- 
re de Loire, & yietter quand il luÿ 
plaira va impoft de trois ou quatre 
cens mil efcus par an, pour les menus 
frais dela Reformation, outredafa- 
cilité que luy donnerait ei rctrai- | 
te, d'aller vn iour reformer Îles or- 
gues & les Images de S. Martin 
de Tours, dont la Royne ne dou- 
te point que Monficur le Prince 
neuft regret , cftant C atholique 


ieftéa fi conftammentrefifté à l'ad- 
uis dE ceux qui Craignäs Vne guer- | 
redequelqué mois, ou portez d'a 


Ÿ MES | fi 4 
J êres. PRE RL re in. 
. chnoïent à k demandede cefte pla 


6e) jugeant d'autant plus {ainnemient: 


de fonimportäce quelle. eftinterel:. 


{écpius: quetout autre, au bien dur 
_feruice du Roy {on fils, & à la bles 
rieufe conferuation de FEflat.. 
noGcurel: pas que celte bonne: 


ne Princefle n’ayt defiré d'achep-: 
tet la paix, quand.-mefines s'euft: 


| efté aux defpensde fan prapre fang: 
| Mais aufi.de la faire honteufc: &: fi 
| peu affiurée qu ‘elle fe-voye à rous. 
: coups menacée dela guerre, Feftime- 


qu'il n'ya nul homme dé bien: qui | 


| R'En. gemiffe, qui menfoufoire, 8. quis 
\ne iugc qu’ 1] feroit: biéplus raifonna- 


ble que ces Meflieurs rendiffent pars 
| eur traicté les deux villes qu'ils ont: 
| viurpées au mefpris de Pauthoriré du 


_ Roy, quenon point d'en ofer demä- 


der d'autres,eux dy eq deuroient: 


à _ feutenrent recourie a laclemence& 


mifer icordede leurs Maieftez 8 fe- 
| contentczd' vip :edon, apres. anoir- 


sinf failly, voue au pe 
| B. di. 
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de leur propre confcience ; V'Eftee | 


_ éftant du tout deplorable où la vio- 
“Jence & kesattentars font pretendre: 


tecompenfe. où es-tu Henry IEEL à 
grand Roy où es-tu! Voila en fin cô- 
me les protcitations dumanifefte de. : 
nos reformateurss'éuaporéten l'air, 


tout ce quiis one prefché du bien 


_ public ab outiflant finsplemét à a leur 


profit. £a pour mooriffrer , difoient ils, 


Ent 9% m0/ve particulier n'a nul pouuosr fur: 
lettre 0%, nousremestons an Roy en l alfemblee. 
dcM. des Ejtars libres cgv-feurs nos penfrons 
lp. seen fila necaSsedefesaffasresle. | 
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nert contre la calomme de ceux qui 


#04 accufent quil 25; alloit que de nofère: 
pastieulien que nous prefenons as public. 


Cependant on voit ce qui eneltau 


Vray, & comme relachans de cefte: 
premiere & feucre proteftation, ts” 
difent dans leursarvicles, qurlsdeclas | 

|. renttomsne defirer: autre fatrsfaétron ga | 
contentement particulier, que cela qu fe à 
doit trouner dans lepablicauquelneant- | 
moins ils mont pas encores fongé, : 

| tantils fonrempecilezapresieurs af 


Ée, Mont ieur le Prince (outre: 


pres dvn milion. d'or dôcil s’eft pre- 


galu des gratifications defaMaielté, | 
depuis le decez du feu Roy , foit. 


pouf acquerir où pour S acquitter) 


demandant encores centcinquante 
milcefeus , auec le chafteau d’'Am- 
boife, Monficur de Neuersla fürui- 
dde gouuernement de € ham- 
pagne en faueur de Monfieur fon fils, 


_& deux cens hommes de pied en- 


tretenus dans Mezierces, Monfi eurle 
Marefchal de Bo ion VNE COMDA- 


‘gniede cinquante hommes d'armes 


êcles Archers de la Conneftablerie, 
auec vn peu d'argent fon veut,pour. 
de dommagement de labonneche: 
(re qu'il a faite à b Reformationdäs. 
Sédan. IL ny a en fin nukd'eux qui 
par deuotion à fès affiires, netende. : 
lc baffin de cefte confrairie, tel qué 
waricn voulu prädre infqu'à profs ne, 
emandant feulement cent mile Fe | 


ures depenfon. Ef-ce fc fouueni 


# ce qu'ils teprochoicnt à à se 
dans leur inanifelke qe ilsreretioientles 


is E ñj 


de AE OO, ET AR ME 


| fl ES de 7 monfies Lesy Ra Heu, 
Me, qu le eflois Se deprefiter on rinçone 


nérlaminorité denoltrereane Roy, qu'ilne 
falloir rien demander, G*ferur arnfique 
#osseflionsoblioexnaturellementr ER ce 
{e fouuenir de ceqw'ilsefcriuoient fi 
gracicu{em ent ss Royne:Confiderer: 
f.lettre Madame, € vorsn) troune. 


_rERxIeN lents img parti ticuliers . CIE 


noSintétions pre/entes nF&Ë lédue, 2x2 Ver. | 


devoyedefait & mettre destroup- 
P'sencampagnd fans cogne com 
mifion du Boy vs eft-ce fe louuenir de 


ceque Mon alice te Princerroreftoit: 


à Mefieurs da Parlement de Paris. 


qé il n'auoit poux. AMES. que festres has 


bles op Maielté? à: Surquoy les. 


Princes, les Prelats, & fes Oiciers: 
delx Géuronne, qui afiftent-leurs. 


Maellez onta noter die | 


en;céfée minorité qu'on enleueainfi. 
les villes du Roy, & qu oneflabliffes 
Dr vne- authorité qui 

ORtreCArrE OU bouteuerfela fiénne:: 


vraÿement procurer ke bien doi 
Pubhs 6e & fiioierainfi Sinon sine 


au Roy defpouillé, sé pae rente | : 1] 


ferle tribunal de la Iuftice, & ente: 
 uelirlaliberté de [aN obleffe NERE el 
ke depuis la naiflance de cefèc Mo- 
narchie, n’a flechy foubz la domina- 
tion d'autre que de fon Souverain: . 
 Etquand au faux bruit qu'on feme, 
que c'eft Monfieur de Guile & Mon- 
ficur d Epernoû qui defirentlagner. 
re, c'eft faire tort à l'innocence de 
Jeurs intentions, lefquelles nie font 
que toutes portées à la manwten- 
tion de la paix. Bieneft vraÿ qu'ils 
#’efpargneront iamais leur propre 
vie enucts tous & contre tous, lors 
que leurs Maieftez roudro nt 12 
guerre, &que leur Confeillaiugera 
neceflaire, auant que de Gulrrie vn 
partage hôteux dePauthoritéroyal- 
le, n'ignorans pas hors ceftequerel- 
le publique , Fhonneur &7 le feruicé 
qu ils doigent à vn Prince du fans, à 
nul d'eux n'ayant fujet en fon parti- 
culier de renovuueller les animoitez 
quiont efté autre fois entrela mai- 
a de Bourbon &de Guife, la caufé 


<a effant celte, veu que graces 4 \ 


Dicu il n’y en a plus de cefte tige 


royale qui foient infectez de l héces d 
fie, ny qui démoliflentauiourd'huy 


nos Aurels, lefquels cefte genereuie 
Yace deLorrainea uouts glorieu- 
‘fement protegez foubs Les. aulpices 


Le 


de nos Roys : Mais fi vne duré 


feruitude doit en fin arriuer à tous 


ordres duRoyaume, & qu'vn 


aucugiement volontaire nous por- 


te der propre ruine , la Royne | 


demeure au moins defchas gce du 
blafime que luy pourroit doive la 


pofteriré den’auoir pas apprehende 


& comme predit ce malheur, iugeat 


principalement quelle eft l'impor- : 
tance d Amboife,ent trelesmains de 


tel quiabufant du n6 de Môfeur le 


Prince,eft pour fe voir domincrtou- 


telariuiere de Loire,ayantau deffus. 
- Dezize, Neuers , Gergéaux, & au 
dcflous Saumur, scRachefors | tou- 
tes lefquelles places pourroient VAR. 


iour con fpirer à arefmedeflein. 
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